
LES FRÈRES MINEURS A QUÉBEC 13

être, il n’a point recherché la hauteur ni les dimensions super­
flues. Sa masse basse et grisâtre se voit de loin, il est vrai, à 
•cause de sa position pittoresque sur le flanc du promontoire, 
mais son aspect digne et sévère annonce déjà que ce sera là 
une demeure de prière et d’étude.

Les travaux de construction ont commencé le lundi 9 sep­
tembre de l’année "dernière 1901. Le 8, jour de la Nativité de 
la Très Sainte Vierge, dans un pèlerinage à Notre-Dame du 
Cap, nous avions demandé à Marie, notre bonne Mère, de bé­
nir les travaux et les ouvriers, de les préserver de tout acci­
dent fâcheux, de prendre l’œuvre sous sa maternelle protection. 
Le lendemain on était à l’ouvrage. C’est une loi générale de 
la nature comme de la grâce qu’on ne peut s’élever qu’en s’hu­
miliant, tout d’abord il faut creuser les fondations avant que 
•de bâtir les murailles. Les fondations furent creusées et les 
bases s’élevèrent.

Le 12 novembre, fête de notre glorieux saint Didace, Mon­
seigneur l’Archevêque de Québec daignait bénir personnelle­
ment la pierre angulaire du nouveau couvent. Bien simple et 
bien modeste a été cette cérémonie qui pourtant marquait pour 
notre histoire au Canada une nouvelle date mémorable ; mais 
on de que les grandes choses commencent toujours simple­
ment : cela me console. Les invités étaient peu nombreux mais 
choisis. Près de M. le Syndic apostolique étaient M. Demers, 
curé de Saint-Jean, ainsi qu'un de ses vicaires, nos sympathi­
ques voisins le révérend Père Désy, S. J., et M. l’abbé Rouleau, 
principal de l’Ecole normale, M. LaHamme, secrétaire de Mon­
seigneur l’Archevêque, et les entrepreneurs. L’acte, qui devait 
être enfermé dans le creux de la pierre angulaire, était écrit 
sur parchemin et son texte en latin imitait l’ancienne inscrip­
tion gravée sur plomb que l’on a trouvée dans les ruines de 
l’église des Récollets de Québec. Elle doit lui faire suite et 
pendant dans l’histoire franciscaine au Canada.

Il faisait ce jour-là un froid glacial, âpre était le vent, et 
vous le savez, mon révérend Père, nous ne sommes pas préci- 
ément à l’abri. Le soir même de ce jour et le lendemain tom­
bait une neige épaisse. Il avait été grand temps de poser la 
pierre angulaire, car les travaux ne purent se continuer de 
l'hiver. De jour en jour, la neige vint tout ensevelir sous son


